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couata et la rivière Abouabouscâche, et c'est
ar 41le qui donna son nom à la seigneurie, puis
ai à la Paroisse. Elle a vu ses beaux jours de

a- i draves et de chantiers , des moulins pleins
LX d'activité y mettaient de l'entrain et de la
n vie.autrefois ; il y avait là les magasins ou

4 entrepôts des MM. Têtu, et tout un monde
de travaillants. Aujourd'hui le moulin mar-

e che encore quand il y a de l'ouvrage et le
silence et le recueillement planent là ou na-
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En arrié e ce sont les concessions de St
Eloi, St Paul, St Clément, qui vont s'éche-
lonnant du coté des lignes américaines: des
centres d'avenir si l'on est prudent.

Après avoir franchi un mille ou deux, le
voyageur se trouve au bord du ravin au fond
duquel coule la rivièrc des Trois-Pistoles. Ses
eaux sont limpides et vienneut des hauteurs
qui avoisinent le grand et superbe lac Té-
miscouata. C'est par là que passèrent les
maléchites de M. J. C. Taché dans son récit
du " massacre du Bic ". C'est par cette rivière
que les sauvages d'Acadie, du Maine, du
Nouveau-Brunswick venaient à la mer, en
passant par la rivière St Jehan:1laTn-.r~ r-- --


